
S
B

*

LA
 

U
hP

tC
H

E
 D

U
 C

O
N

G
R

tS
ional de I'U

.N
.E

.F

UP
Hier,

 trois
 heures

 de
 débats

passionnants
 et passionnés

 ont permis S
 •

15 délégués
 d'Intervenir

 dans
 le débat

 ou-|
vert par

 le
 rapport

 d'activité
 ,

Sont
 intervenues

 les
 villes

 ou
 secteurs

suivants
 :
 Montpellier/

 Grenoble,
Panthéon,

 Tolbiac/
 St Etienne,

 Clermont-
Rarrand,

 Toulouse,
 Lille/ Toulon,

 Bordeaux
Villetaneuse,

 Assistants
 sociaux,

 I.E.P.,

Le thème général
 des

 interventions
 a
 porté

sur les luttes
 contre

 la réforme
 du 2ôine

cycle/ le bilan
 gué

 nous
 en faisons,

 la
question

 des
 acquis,

 la
 place

 qu'à pris
l'U.N.E.F.

 dans
 le

 mouvement .

Tous
 les

 délégués
 ont

 tenu
 à
 noter,

 sans
triomphalisme,

 le rôle
 értdnermient décisif

de l'U.N.E.F.
 pour

 le
 déclenchement

 des
luttes

 .
 Chaque dëléguation

 s'est
 efforcée

à travers
 son expérience

 locale
 de mohtjçer

que l'activité
 journalière

 d'informations
et d

 '
 ê
lication

 menée par les
 militantes

a
 crée

 les
 conditions

 du
 déclencherrent de

la lutte.

De ïnÊrttô tous
 ont noté

 le rôle
 décisif

 dans
l'anplification

 du mouvement et dans
 son

extension
 à
 tous

 les .étudiants
 f 

ainsi
qu'à

 toutes
 les

 autres
 étapes

 de
 la

 lutte
(bataille

 pair
 les

 négociations
 et

 bataille
des

 examens...)
r certains

 émettant
 des

 ré-
serves

 sur
 la

 place
 de

 l'U.N.E.F.
 dans

 les
négociations

 ,

De m&ne
 sur

 l'appréciation
 des

 acquis/ plu-
sieurs

 délégués
 les

 ont
 déclarés

 insuffi-
sants

 en
 regard

 des
 objectifs

 de
 lutte,

mais d'autres
 se

 sont
 attachés

 a
 en

 montrer
la réalité,

 les conséquences
 pour

 les - -
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£l 
une £

atte convergente 
et

ûoo/idcnnée fondée AUA. £e^ : com
w

naut&
à 

d'ana-

I£ devait aband&
i notam

m
ent &

t çueition
 to

n-
ee'w

ant ta
. convergence de&

 £utteô eittA
e an-

<sei.o,nant* et 
étudiante, £utt&

6 contre Ha
Këjjo/iwe du 2ëm

e e#ete, pou* £e m
tn

tiêtt 
et

£e développem
ent d'un A

etvice pufa£ic, 
£
atte

contre une nouve-tÊe to&
Lque deà be£ôin&

 m
~

poA
ëe, £utte confie £eâ projets

du gouvÊ/m
em

ent et 
du patA

.o««t
pto^onde et 

ûfe,/ectx.ue de6 foe4ox.M
A

 deô étu-
diantà et dei enA

exgnantô .
C

ette conueagencé 4
'e*

t trad
u
ite pa^ £e^

3-ïartdeè ëtapeâ 
^ue £'tJ,W

.£,F. 
et le S.W

.E.
ont -aw

p^uM
 au m

ouuem
ent, 

-«otanw
ient pa*

jou/m
éeA

 du 2« Fëv-tiêA
, du /S Ma^tA 

et 
du

15 AvxÂi .
A

£attt ROUX co«A
tat&

ct : "£' attitu
d
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S. M. E.Sup n
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it pai une attitu
d
e de 

,
au m

ouuem
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tl 
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C
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w
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/.E.F. 
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unitaÀ

A
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e £a £
u
tte .

C
et^te unité d
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n
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d'U
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C
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A
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C
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t 4uÂ ta
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A

uiu/te £a lu
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w

une en /të§£ant par-
tout £e 

ptob-£ëm
e de* exam

enà, 
en b£o^uant

£eô m
açuette6 d'nabiX

itation et 
en m

ainte-
nant £a pteài-ton revendicative d&nÀ toutes

. F
,

A
&

u.n ROUX a conclu en in
u
ttan

t £'U
,

a pœ
rtieiper au procnain CongA

è4 du .
S. W

. E.Sup du îî 
au 14 ju

in 
.

étudiants et l'inpotanc» face-S 1
'in

tran
si-

geance bornée du gouvem
ssrent? œ

s intervea-*
•ticais in

sistaien
t dans ce cadre sur la pos-

sib
ilité

 de poursuivre la lu
tte

 sur la bar .
se de ces acquis et 

non d-'aboai sur la ba-
se d

es lim
ites du. ncuvenent 

.

C
ertaines délégations 

ont tam
 .à élarg

ir la 
•

;jase des acquis . C
es 

in
té-

graient les 
acquis syndicaux

 r 
la forne da

l'actio
n
, son

 cont^iu revendicatif 
et ses

caractéristiq
u
es, 

la placs qu'y a p
ris

1'U
.H

.E
.F

., aux points cécl̂
r p?,r

3EHCE sur la réform
a 

.

Tous les intervtïnants ont fait la rrêm
a

analyse .

aller plus lo
in

, ur*a O
.î'-E

.F. plus
fo

rte. 
D

ans pratig\isîîR
enL toutes les ï/tlx.

ventions, les 
carrare^oi, cn

l insi^-1 " £•",
prenant coraû point d

8af -ui l'fro 
ri-x"1-',-

lu
ttes actu

elles SXÎT la ricccF
lcé ri,-r-. -"

de renforcer 
le 

e*Td'?.c^
1: »

D
e le renforcer run^r: /'en -r1- p

itr âuv.tji
d
'an
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rer son f'-ac-'c ''rrur'u irilî", 

P
d
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tég
rer au irù-ux Lcc f£h?rcifcs c" i>^

leur C
.A

. 
, de per£u,c.LLo:eî:r ?-^ m

o^-?r,n
et 

les 
pD

ssi±>i i î t-*5 - -:

P
lus de 

15 V
illes et <--rls.u,;v - i^-ce i*

c
rits À la clô

tu
re C.u 

- tt^ p^j.ice 
,

Le H
irnëro 4 vous donne*" 

le 
<y."--f&

n <3".s
int€irventions et lc^ cr^îc'luslor,^ Uo le
discussion

 .
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| S'unir pour

se défendre pu
 1g Jeçpn

 
dune; 

bataille

( 
T

oulouse. 
—

 
.D

eux 
questions

i itoaûiant ie congrès 
aatîon«l de

-, l*O
.R

.«,f, îtenouvetu, qui s'est 
ou-

v«rt 
jeudi .après-m

idi, 
à 

i'univer-
: site ées sciences sociales <te T

ou-
louse, 

daais 
sm

 
esoelknt

j de 
bis-âne 

hum
eur 

et

Le -Ktaffl' -«te la 
Hwtfrs 

m
enée -par

•< 
étudiants 

contre 
,la 

réform
e

» 
seeoad

 
«yole 

est-8 
positif;

eet-eM
e 

ça 
m

esure,. de
,.

j jouer 
«n 

rôle 
décisif 

dans 
ies

! «ngagem
eote 

futurs? 
D

es 
ré-

ï 
fiexios» 

et 
deg 

appréciations
j 

apportées 
par 

tes 
quelque 

m
iU

e
I 

congressistes venus 
de 

toutes les
j 

universités de F
ra»e«, «!*p«adïrtm

t
î 

îes «H
Sivsttea 

eri«ntatim
;s 

que 
se

dcnnepg

AUK jfftux 
do 

ia niasse des étu-
diants, 

Je 
résultat 

positif 
tic 

l*
lutte 

»*est 
pas 

toujours 
évident

puisqu'on 
n'a 

pus 
obtenu 

l'abro-
gation 

des 
décrets et, que 

1e ca-
dre du projet 

dem
eure. C

« doute
est 

d'aiiteurs 
entretenu 

par 
tes

extrém
istes 

àe 
gaucht! 

qui 
refu

sent 
encore les «x«i«ens, 

et 
par

1« 
g»i!V

*rneïn«nt 
qui 

déclare
n'avoir rien cédé,

C
«p«iM

J*«t l'anaiyse d-c M
^ 

R
ené

M
orice, 

président 
natios ù, 

souli-
gne 

5cs 
concessions 

faîtes 
p«r 

le
seftrétariat 

d'E
tat 

sur 
Je» 

points
!es >pîus im

portants rie \» 
reform

e
et 

sur 
£n 

-validation 
de

uaiversliaire. 
C

'est 
une

sattefaction 
que 

â1F.n.e.f.
JjL j'g-gtif 

de 
soa , jsgtiori. réso

Pîus d'un m
illier d§

participent 
à 

T
oulouse 

aux 
tra-

vaux 
du 

congrès 
nations!

ru.N
.E

.F. 
R

ené 
M

aurice,
dant 

national, 
a 

présenté 
tes

grands thèm
e» do est événem

ent
du m

onde étudiant <?uî (ait sui?s
à 

l'ifK
pcrtsnîr 

'••**•> 
»••••»«•«,.. »fcM(

dos d
ern

ière «ém
ûm

es. 
. i.»

-

« 
C

'esf 
w

o» 
éfape 

décfstva
pour te m

ouvem
ent étudiant dans

son ensem
ble, a-t-il 

déctefô. 
te

congrès 
do 

ru.N
.E

.F
. 

sera 
un

congrès et» victoire, Q'& tutt» 
et

t/s 
décision gui donn&

ra 
/'ocea-

s/oo eux raspo/w
afe/es syndicaux

«f e//«cio*f sans M
om

pM
ism

s 
ni

tutosatisten'ion âne a/sa/yst po-
sttlvs 

m
a/* 

erittqt/9 
d

s 
la lutle

m
w

a 
elle 

n'en 
reconnaît 

pas
m

oins 
«tue 

la 
victoire 

est 
loin

d'être 
com

plète, 
û

 
s'A

git 
d'une

bataU
fe 

difficile 
à 

gagner 
« 

en
face du 

gouvernem
ent 

dont 
tou-

tes 
tes 

dispositions 
tendent 

à
léser 

i«
 étudiants ».

•Le 
rapport m

oral de 
K

«Î» M
o-

rk
e rappelle 

ïa 
politique 

univer-
sitaire 

« néfaste 
» du 

gouverne-
m

ent 
et 

« l«
s 

dures 
crnsditions

qui 
en 

russaîtem
t 

pour 
tes 

étu-
diants, conditions qui 

o»t 
été 

les
causes profondes de leur engage-
m

ent  m
assif 

contre 
un« 

réform
e

qus 
les 

jagîïîait 
davantute 

«nco-
,re 

».
• . -S

I 
tes 

restfftats 
.jur le ,plan'des

je 
8oitt--9M

 
ausji

u'ilii 
t'a 11 raient ^jdfeifé.

tes 
étudiants 

<J« 
l'U

.n.c.f. 
ont

trouvé dans le 
m

ouvem
ent 

qu'E
s

ont «usclté dss 
raisons 

«sajftures
d« 

se 
réjouir. P

our 
îa 

pr^ntière
fois 

H 
s'est 

fait 
un 

nsew
veim

rat
de m

asse w
vendieattf 

et «<m
 Apo-

litique. 
Léo 

étudiants 
ont 

pris
conscience 

qu'ils 
devaient 

unir
leucs forces 

«t s'orgtnli»r dém
o-

cratI^FU
«m

ent 
com

m
e 

te 
s;«iéi-

cats d« tnvaJU
eui». « C

e ne «ont
p-as 

les 
groupuscules 

extrém
istes

de 
gauche ou d* droite qui 

peu-
vent défendue les étudiants '*. M

e-
m

e lorsque les 
« c*sseur$ » sem

-
blent 

l'em
porter, 

dans 
bien 

d«s
au 

cours 
des 

grèves JK
 

sont
sé 

3e«r 
w

lonté. 
c'arf 

der-
' les avfct 4e 

ITJ.fl.e.if'. 
a*

 se

constate 
le 

congres.
C

e 
«m

t 
l«s

de

sys/*». »
Par aiiieurs, fa présentation et

; fa 
discussten 

d'utw
 

plaîe-form
a

: revendicaîîvs de fond..Q
ui 

redéfi-
" nit 

i'erisflfnbfs 
des 

orfentatiofis
eyrdic"'!'ïs 

«39 
! U

.M
.Ç

.F, ' sonstl-
Itusrom

 '•* m
om

ent ôssà«ti®
S d®

 e«
M

us d ors m
iiïter iÉi'®

m
0n»

co
n
tres fs<yHîfi8.ui;, jû

de longs débats pour
tes 

grenda 
axes 

d'acîfon 
d@

)'U
.N

.E,F, pour tes annéss à ve-
nir. 

L&
 

problim
» 

Jm
m

hisfiî 
tfes

exam
ans sera égafssneal évolué.

A
 

ça 
su

|9
t 

tes 
positions 

tfa
TU

.N
.E.F. 

sont tein
tas : «

 
N

ous
voulons leur 

m
U

ti&
ï'm

 
et 

qu'U
s

ss tféro
u
ten

t en
.ssu

x sem
ions. »

F
usiL

uniw
raitaiw

ss. 
C

'eat 
en-.

.ioi«e l'app^
 d« rv*je,î. 

Q
ue 

l'on
a 

écdfat* 
pour 

î* 
J«prts« 

des
cours,
nue
et« 

C
'est avec 

un 
tel 

syndicat 
que

l'on 
tiendra 

la 
«te* 

de 
l'action,

dénonw
r, lu

tter, organiser », ;atr»
R

ené M
oriee.

v
. 

A
»

L
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nclr®
 envoyé .«pécie?, «Jean W

ESSH
.)

après-m
ica, s'est ouvert à

 Toulouse
!<% «!?• O

oogrès de 
ItîN

Sa? en 
prfeeB

ce
de SûO délégués venus 4e tm

ite la France;
s ouvert de l'optoloa de tous, à un m

o-
• m

ent privilégié et exceptionnel pour le m
ouve-

m
ent  étudiant. 

>
- 

pans son rapport dtoteod^^tlon, B
ené M

au-
rice, président dit syndicat éfetllant,, a «m

iigB
ê

rnes'èon^îessistês^Q
a'iîs auraient tout taté-

••djjâsaïeîie à di^ssar'-eertes un rfssbe bilan
m

ais lin bilan critique, exduw
ii- i'*u-

-f^ction, TêaîQ
igaer et aceoser :. telle de-

être, 
à 

certains égards* la M
 

étt 
ce

88* C
ongrès. 

,
Sém

olgoage aar la jàt-uaM
oQ

 m
atérfc!^ 

des

étudlnats. tro
is chiffres -

Statistism
cs, 

75 
%

 iî<» 
étudî.aats 

vivent avec
m

oins da 1.0Î30 franco jj*r m
ois,.®

 %
 travaillent

à tem
ps 'com

plet et 6'f •& ne pourraient ëtuffier
et vivre sans l'aida financière de l»ur îaniill«,

n 
? Il n>

 pas fallu de
v«rsé jK

xjr la toum
èr' c*pU

-c ïs îjcavo
poïitiQ

ua. .Payr/xl les m
enircs m

arquant iv«"—
 •>-

vfttion da la sS
!:;-3ttJoT» à l*aniw

«'" '-, ".„ tM
<«iiisnt

de 
lim

E
P

 
a 

cité îs 
traiR

 
interm

inable des
feuisees. Il a ésaîaceeat dsfeortiQ

ué- îes -objectif,*
du 7" Flan et m

ente à que «ara-ei étaient déjà
à l'cgujîTe dsns 1» iratonae que Je
orétendal'* iœ

pœ
er

G
'«st sur ce 

tond 
de gène

•*•• pour Q
uelques-uns dém

ora-
îisateujr 

—
 que l'organisation

syndicale 
a 

fait, 
éclater 

les
êom

eurs de la lutte. 
•

R
asé M

aurice a insisté sur

1 
a, 

att 
u

n
tr^e 

piC
'tt 

il
p'eçt 

pour 
gué 

les 
étudiants

entrent 
en' action 

sur 
tous

leurs 
problèm

es, 
pour 

qu'ils
E

vitent le 
dscouj'sigeîaent 

et
" 

solutions 
indivîdueH

es,
prennent conscience 69

leurs intérêts com
sm

ns et dé«
jouent 

ïes 
pièges 

«3u 
pou-

voir ».
ta. bataille quotidienne pour

la 
défense 

des 
étudiante 

&
pesé loi fd ass»"-**""»** *•• *~"-
«
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*
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^
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n

w
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U
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lutte 
par 

univer-
sité 

pour 
le 

débloqttage. <îa
crédits 

par 
exem

ple 
a 

non
seulem

ent abouti en pbt£<eua$
endroits 

(V
tacennes, 

S
tras-

bourg, 
etc.), 

elle, s'est ép
a-

nouie ensuite eu m
om

ent a«î

f»
lf 

f«
 

p
a
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&
C

«
4

f
t 

fi*
S

F
 

|*
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tfM
I»

Ii

. qui î*esf ouvert
d« travail du «3e C

o^èa"»atlonal'dê"
hier, à T

oulouse.
«D

urant quatre joîtra, ««i*a salle retentira des échos de
la lutte des étudiants qui pœ
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rm

it tém
oignage de leurs dM

fi.
cu*^-fii-|tt^caB
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a.,fE

SK
jrtiQ
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Ifl E

atttîque du pouvoir», dé-
«are, K

sae M
aurice, président national dé Tt73î3!JV
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^
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a^S

S
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^
^
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^
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^
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S
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"
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â
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?
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ua!vcjrsi!»4res
. ce

s.
.et

Sa 
représent-atjtité, 

î'orsa-
nfsatton 

êtad'ant» 
n'est 

pas
allée la chercher auprès d'as-
tres forces syndicales. EU

e a
Cûnsjuis, f-ss- -vositions dansJa.
lutte, 

élargi 
son

aitenri»'" 
—

 —

g«aaçë 
fies

epàtrsiat 'd
à' 'la 

&
t>îe- dns

A
ussi 

les

de

été*
- 

'

«*•* 
,.,.,,K

,; • tsa 
ras-îe-boî

*
j»fM

! 
cas 

acltoes, 
3e:, dt'.to-

E
atgur a^été jxiari-l'uaiueB

T
Îté^

la 
'tenue 

È
 P

aris 
ata 

E
tats

des luttes,

«
L

es
étudiants 

en 
pm

jm
ttœ

rt, •
-prennent !e risque «le perdre
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